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ENQUErE A BOKo-SONGHO DU 6 AU 8~
. NOVEMBRE I95-&

Oette enqu@te ·menée pazi le Docteur OVAZZA et moi-m@me a été
faite à la\demande' du Service ŒénéraJ. d"Hygiènè Mobile et de Prophy­
laxie. Dana 1.a région de Boko-songho où la maladie du sommeil était
partibuJ.ièrement sevère et répandue, le S.G.H.::M.P. a entrepris une
campagne de 1.omidinisation et l,ti~dice de virus en oirculation

. (nombre' de nouveaUX Tr;y;panosomés + Anciens Trypanosomés positifs x
Ioo chiffre de la popuJ.ation totale visitée) a été ramenée à zéro. Le-
but de cette enqu@te entomolog.ique était de. vérifier si à oet indioe
de virus en circulat.ton ramené à zéro ne correspondait pas ehea la
glossine un abaissement' du "taux d'infection par trypanosome. gambiense
agent de la maladie du sommeU. •

AUX dires des indigènes la maladie du sommeU aurait présenté
une forme épidémique grave entrainant la disparition de plusieurs
villages,. la popuJ.ation' parait assez dispersée, une partie de la po-,
puJ.ation est flotante~ beaucoup d"indigènes c1rcuJ.ant entre cette
région et le CODgo-Belge proche, ce qui a peut !tre constitné un des
facteurs, de propagation <le: l'infection; on r-emarque souvent en dehors.., . ,

de 11 agglomération d~ Boko-songho que les villages sont construits
sur les hauteurs.

. .
La région de Boko-songho est une cnvette montagneuse, partie

.est _d~ massif de Pa.ngala. av~c des hauteurs de 500 à 900 :mètres et 00

prend naissance la Lo1.1d~a. Les hauteurs sont dénudéesj leur aspect
rappelle celui de 1.8. savane, herbes et arbustes rares et pen élevés,
dans les vallées étroites et. encaissées noua trouvons une for8t aUX
arbres élevés et touj.ours verte avec un sous-bois constitué par une
végétat ion d:ense et' souvent. marécagetit ces vaJ.lées don"t l' al"t1tude
moyenne est de 300 à 400' mètres sont les gttes permanents des tsé-'
tsés. Dans la for8t le gibier est f~équent (antilopes surtout). Par
a.illeurs dans les villages le bétail." surtont des chèvres est assez
rare.
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_ L" enqu!te a eu lieu pendant le mois de Novembre, deuxième, mois
de la saison des pluies, et en moyenne un de~ .mois les plus pluvieux
de l ' année dans la région de Madingou.. Er,1 cet,te saison nous conat~

• 1

tons autour de Brazzaville une, diminution ~e la densité des glossines,
Au cours de oette enqu!te en 19joura de capture presque exclussive­
ment à proximité de Boko-songho 427 glossines ont été capturées,. le
nombre de fly~boy:s employé par journée a été de 5 à 7 et la moyenne. ,
des captures par jour et par fly-boY' a été de 4,5, ~anmoins.ée ch1f-
fre n'implique pas absolument une' densité très faible" maia plutOt
une activité irrégulière des tsé....tsé~, les oaptures ayant ,été c~
tains jours an peu plus nombreuses., a'-est dans les vallées que pi~

quen-& les' glossines en petit nombre aux points d'eau découverfJl!I,. plus
souvent sous le couvert" quelqp.es rares glossines ont été oependant
capturées sur la hauteur OÙ nous eampions à une cinquantaine de mè.,

-,

tres au dessuB du fond de la vallée. Les heures d'activité des glo~

sines .se réduisaient quelquefois à une ou deux heures en fin dè mati...
née .par leei journées de temps couvert ou après les orages. '

L'espèce déterminée est glossina palpaJ.is" sous espèce palpaJ.is
(Rob.Deav.) dont le domaine de rép~tit:ion s"é1iend en A.E.F. de
1 1l OUest ~e Brazzaville, (Linzolo) à ia' cOte du G'abon, nOus n·lavons
capturé aucun exemplaire de la glossine du groupe fusca, glossine
Sohwetzi dét,erminée antérieurement à Kayes, Aubeville" M'Fouati et
présente dans' la ~égion du M~yumbe au Congol"""Belge.

Plus dfun millier d:fexamens microscopiques a été fait, pour cha,..
que glossine disséquée trois examens sont pratiqués ~. tm. pour la

. trompe: 'labre et hypopharyDX, un pour les glandes saJ.iva1res~ un pour
l t intestin ~ 381 glossines on~ été disséquées à la loupe binoculaire
et les I.I43 préparations examinées au microscope•

......~./ ~ ..
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Dans un seul. cas nous observons une 1nf'ection des glandes
saJ.ivaires donc une Wection soit à trypanosoma brueei soit à trypano-

soma gambiense" nous pouvons estimer que le pourcent~e certain dfinfec_
tion pour l·tun ou 1 t'autre des trypanosomes de ce groupe est de 0",2$%
(mais 11 n'est toutefois pas exclu que les autres glossines ch~z

lesquelles nous avons observé des trypanosomes au niveau soit de lJhyp~

pharynx seul. soit de l'intestin seul Be présentent pas une infection
à trypanosoma gambiense on trypanosoma brucei., donc un pourcentage
d'infection possible par les trypanosomes de- ce groupe de 2,4 %) ..

Etant donné la forte. ·proportion des mouches infectées par de.,
trypanosomes agents d.e~ trypanosomiase:r animales tels que les trypanoso-. .
mes d31 groupe cazalboui - 'vivax et d.u groupe congolense on pourrait ad-'

mettre par a.illeurs qt;e cet unique 1nfection de ~andes salivaires
corresponde à une trypanosomiase animale ayant pour agent trypanosoma

brucei.
Nous pouv:ons conclure que le pourcentage d' ir:tf?ec-tion par try­

panosoma gambiensè (agent de la maladie du sommeil) est au faible

(0,26 %) ou nul.
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A Brazzaville en 1948 pour 2.748 dissections de glossines
- (g.paJ.paJ-is) nous observons un taux d'infection.saJ.ivaire de 0,8 %... " ,

En Guinée portugaise Gruz Ferreira, .AJ.meidaet l'~nto donnent
comme taux d' i.nt" ection saJ.ivaire chez glossio.a paJ-pa.lis dans le

District de Quecet'e.
IO e En Avril I949 avant une campagne de lomidinisation 0,4 %
2° _êEn Janvier 1950 après cette campagne ••••••••••••• O~2 %

Néanmoins on ne peut conclure de la seule comparaison de ces

chiffres que le taux d'infection salivaire de 0,;26 10 attribuable ,à

trypanosoma gambiense traduit .... une inf'ection de la glossine en géné..,

raJ. faible ê Car il existe des variations saisonnières très grandes,

comme je l'ai moi-m@me observé à Brazzaville (Djo~u~n en 194I, ce taux

d'infection saJ.ivaire variant. de 0% Janvier - Février ~ Novembre)
) 1,64% (Mai) et 1,74% (Décembre).

Squire en Sierra - Leone (Bull Of Entom.Res.42 ;., 2 Aodt 195I
PP. 37I ~'374) a cons~até des variations saisonnières pour~ltinfectio

,
de 6 paJ.paJ.is (R.D.) par T.vivax et cet auteur conclut que"d':lgnorer
ces différences saisonnières de taux de l'infection conduit ~ prati­
que' à des erreurs, importantes". l'our T. ViV8Xfi j'ai constaté moi~m!me

de Mai à septembré I951 à l"i1e 1PBamOll des ~aux d'infee;tion variant

de 31'15 à 111/6%_
Ces variations ne sont pas fonction de l'tOge des glossines

(squire)" l t abaissement du taux n r est pas non plus la conséquence
d"tme dilution du virus (Squire). peut....!tre comme je lfai supposé

pour trypanosoma gambiense dans la région de Brazzaville dépendent­
elle~s des m.igrations saisonnières dl?s tsé...tsés et par. ailleurs des
variations de température qui par leur action sur la pupe et la mouche

aduJ.te entraînent des variat ionssubséquentes du taux d' infect ion par
les trypanosomes polymorphes, ( The transmission ,Of' The polymorphie

trypanosomes ë Fairba1rn et C\Üwiclf in Acta Tropica Vol 7 1950 pp•.I947
A mon avis les conditions écologiques de la glossine dans la ré­

gion' de Boko-songho doivent, noua permettre de tirer des qonclusions
peut-être un peu plus- précises que ne le. permettraient sèul.ement des

considérations ne reposant que sur la vaJ-eur absolue (éminement varia­
ble au cours de l'année) du taux d'infection salivaire observé•

......../ •••• ClI
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Les vallées encaissées" otA. se localise la foret, sont ici les g1tes
permanents de la glossine" le domaine de oelle-cj, est donc beaucoup plus
restreint que dans. une région de grande forêt, même que dans les galeries
forestières que ll10n observe autour de Brazzaville le long dQ. ao~o et
du Djoué; à Boko-songho ~e trouvent dans une cérta~e mesure réalisée les
conditions écologiques observées par Morris en 001 Ooast.

(The Ecology Of: Epidémis Sl.eeping Siclmess l The significance Of L~

cation in BuJ...Dlt.Res.Vol. 42 "'!O 2 Àoo.t 1951 PP. 427-443). avec toutet'oil!l
cette diff'érence que les conditions climatiques sont dans la. région de
BokOo-!osongho moins défavorable à la glossine <lu fait du nombre de mois de
saison sèche moins élevé et d'une végétation plus abondante donc plus
protectrice que dans une galerie forestière le long' d '1lIl4a. fletIVe de la
zone des savanes en Gold Coast comme en Haute Volta. comme sur les bords
du Pende ou dn Logone ,e D'fautrè part l'étroitesse des vallées,. l'interrup
tion de la zone forestière en certains ,points de ces vallées, créent des
ilots bien localisées dans lesqnel:s la glossine reste cantonnée d 1une::f8.-l'
çon semi.per.manente.

"La restriction dU' mouvement d"une tsé....tsé, écrit Mo1tt"if? est un fac~ ,
teur d"im1?ortance vitaJ. en rendant la mouche dangereuse comme vecteur. La
mouche qui est libre df.aller çà et là comme c'est en apparence la règle
dans l'habitat extensif de la forêt peut ne jamais piquer mm autre per....

sonne, même' si cette mouche a effectivement contracté une inf ection. La

mouche qui eât :Bonfinée à l"habitat étroit en bordure d'un trou d'eau: aq
Nord (en Gold Ooast) ne peut pas éviter un contact 'répété avec l'homme,.
ce qui lui donne le maximum. de chances de s' il'lfecter en premier lieu et
cela assure qu'elle deviendra une menace pour ceux qui passent par cet
endroit en particulier.. If

" .

Ges conditions èomme nous l'avons dit plus haut, sont en partie réa.--
lisées dans la région d.e Boko-Songho, elles expliquent l'allure épidémi­
que de: la maladie du sommeil" qui y a été autref'ois observée, elles pen...
vent nous permettre de pré.sumer que le faible taux dtinfec~ion salivaire
constaté n'est peut être pas une conséquence des variations sa:i,.sonniéres
de l'infection chez la tsé-tsé mais représente la d\lminution de cette
i.Dtection, chez l'insecte en conséquence de l'abaissement de l'indice de
virus en, circulation dans une population traitée: préventivement par la
lomidine.
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ÇONCLUSION :
, Cette enquête a été menée à une période défavorable,

saison des pluiesT les captures ~ant été peu nombreuses du fait
dtune,densité médiocre mais surtout dtune activité très irréguli$re

des tsé-tsés.
Le taux d' infect ion saJ.ivaire par trypanoBoma gl:mlbiense

chez la glossine est faible .. ou nul .. ,
SeuJ.es ].es~ conditions· écologiques trè~ part.iculières à

cette région nous permettent de présumer que la faible vaJ.eur, de ce
taux dl infection chez la. glossine peut être la conséquence de l' abais­
sement de ]. 'indice de virus en circulation chez l"homme.
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